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VOUS AVEZ L’ŒIL

La belle saison du DFCO ?
Pointant à la dixième place au moment
de la trêve, le DFCO offre une belle saison
à ses supporters, notamment à domicile.
Le samedi 13 janvier, pour la reprise,
Dijon reçoit le FC Metz. Júlio Tavares
marque dès la première minute du match
pour le DFCO. Parmi les supporters,
Johanne Croinet immortalise l’instant
depuis la toute nouvelle tribune Est
du stade Gaston-Gérard.
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ÉDITORIAL

ProchAin conseil
MuniciPAl 

lunDi 26 MArs
à 18h30

sAlle De flore
à l’hôtel De ville, 

en Direct 
sur DiJon.fr et 

sur lA PAge fAcebook 
« ville De DiJon »

ProchAin conseil
MétroPolitAin 
JeuDi 29 MArs

à 18h30
40, Avenue Du DrAPeAu

et en Direct sur
MetroPole-DiJon.fr

Le prix du stationnement au centre-ville aurait flambé. Les « amendes »

encourues en cas de stationnement impayé ou dépassé auraient atteint

des sommets. Le tout dans un centre-ville « inaccessible ». Que n’a-t-on lu,

sur les réseaux sociaux voire dans la presse, depuis le 1er janvier, depuis que

les nouvelles règles en matière de stationnement payant imposées par une loi

votée en 2014 par les députés sont entrées en vigueur ? Beaucoup de

contre-vérités. Car, en réalité, le prix du stationnement n’a pas augmenté.

Rien n’a changé à vrai dire, ni le montant réclamé par le parcmètre, ni celui

de l’amende, désormais baptisée « forfait post-stationnement », ni la durée

de stationnement autorisée, ni le zonage. Il est, exactement comme avant,

possible de venir au centre-ville en voiture, de s’y garer et de profiter des

commerces, des restaurants, des cafés, des lieux de culture du cœur de ville.

C’est même plus facile puisqu’il est désormais possible de régler avec son

smartphone et que, bientôt, de nouveaux horodateurs seront implantés

qui accepteront les cartes bancaires – plus de problème de monnaie. 

Les questions que d’aucuns se posent sur le stationnement n’ont en tout cas

pas empêché le centre-ville de connaître une fréquentation exceptionnelle,

tous les jours du mois de décembre. Notre « zone touristique internationale »

affiche un dynamisme que lui envient bien d’autres cités, un taux de vacance

(part de cellules vides) de 6,5 %, plus faible que dans beaucoup de grandes villes,

une offre commerciale et culturelle d’excellent niveau... Les grandes enseignes

qui ont fait le choix d’ouvrir le dimanche depuis septembre dernier à titre

expérimental ne regrettent rien : elles maintiennent leur ouverture dominicale

cette année. Que vous soyez en voiture, à pied, à vélo, en tramway ou en bus,

le cœur de ville vous attend et vous accueille.

La ville 
au cœur

François Rebsamen
Maire de Dijon
Président de Dijon métropole
Ancien ministre
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NOuveAux LOGeMeNts
NOuveAux hAbItANts
Dijon a gagné 4000 habitants
en cinq ans, et la métropole près
de 7000. C’est le fruit d’une politique
volontariste en matière de logement.

18

Retrouvez l’actualité au quotidien de la ville de Dijon sur Facebook et Twitter  

31
vOs preMIers CONCerts 
DANs LA NOuveLLe vApeur

CULTURES

26 Conseil municipal
d’enfants 
Projet solidaire avec le Sénégal.

28 rendez-vous dans
votre mairie de quartier 
Mansart a fait peau neuve.
Cinq mairies de quartier
vous accueillent, en proximité.

Pépite en concert 
pour la réouverture 
de La Vapeur 
le 7 février.



faux
Avant 2018, dans les secteurs « courte durée », vous 
stationniez 2h maximum pour 4,10€ ; et dans les secteurs
« longue durée » jusqu’à 8h30 pour 3,70€. 

Ces tarifs n’ont pas changé.

Aujourd’hui, vous stationnez toujours 2h pour 4,10€ 
en secteur « courte durée » et 8h30 pour 3,70€
en secteur « longue durée » (secteur résidentiel).

" Les tarifs du stationnement
ont augmenté à Dijon
depuis le 1er janvier 2018. "  

1

Il est en effet possible de stationner plus de 2h en 
centre-ville : orientez-vous vers l’un des 9 parkings 
couverts à votre disposition 7j/7  et 24h/24. 

De nombreuses rues à proximité du centre-ville
sont également accessibles en longue durée.
En effet, pour maintenir l’attractivité 
et le dynamisme d’un centre-ville touristique,
il faut éviter les voitures ventouses.

" On peut stationner plus de 2h
au centre-ville de Dijon. "  

vrai

2

" Le montant des amendes a changé à Dijon depuis le 1er janvier 2018. " 
3

Avant 2018, en cas de défaut de paiement, vous releviez d’une amende pénale de 17€, 
majorée à 33€ si elle n’était pas payée dans les 45 jours. 

Aujourd'hui, si vous êtes pris en défaut de paiement, vous risquez 17€ de forfait post-stationnement
(FPS : nouveau nom imposé par la loi, anciennement amende).

                  vous avez 72h pour le régler avant de voir le tarif majoré à 30€.Mais...

faux
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ÇA, C’EST DIJON

XStAtionnementX

GAREZ-VOUS MALIN

DEUX 
BONS PLANS
POUR 
STATIONNER
ZEN

PayByPhone est le nouveau système qui vous
permet de payer votre stationnement avec
votre mobile. Plus de ticket, de problème de
monnaie, même plus besoin de revenir à
l’horodateur si vous en avez pour plus
longtemps que prévu (dans la limite de deux
heures). L’application gratuite pour smart-
phone vous permet de payer votre stationne-
ment à distance et de le prolonger. Il vous
suffit de la télécharger (ou d’aller sur le site

Plus de
monnaie 
ni de ticket

Alerte avant 
la fin du temps

Prolongez 
ou stoppez 
à distance

Stat ionnez plus facile avec PayByPhone
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                  vous avez 72h pour le régler avant de voir le tarif majoré à 30€.M

Les 9 DiviaPark situés au cœur de Dijon proposent 
des tarifs bien plus attractifs qu’en surface. 

À titre d’exemple, 2h de stationnement au parking 
Sainte-Anne coûtent 1,80€. On y stationne 6h pour 4,10€.
À Darcy ou Grangier, c’est 2,80€ pour stationner 2h. 
À partir de 19h et jusqu’à 7h, c’est 0,30€/h dans 
tous les DiviaPark. Infos sur divia.fr

" Stationner dans les parkings couverts,
c’est plus cher que de stationner
sur la voirie. " 

faux

4

Dijon métropole a confié l’exploitation et la
commercialisation de l’ensemble des services de 
mobilités à DiviaMobilités, délégataire de service public. 

Depuis le 1er janvier 2018, ce sont des agents 
DiviaPark qui  surveillent les places
de stationnement de surface. Ce sont toujours 
les agents de la ville qui verbalisent les véhicules 
en stationnement gênant.

" C’est désormais DiviaMobilités
qui contrôle les voitures en infraction. " 

vrai

5

La loi Maptam de janvier 2014 relative à la « décentralisation du 
stationnement » et instaurant un forfait de post-stationnement 
s’applique obligatoirement à toutes les communes de France 
depuis le 1er janvier 2018.

Aujourd’hui, 800 villes de France où le stationnement était payant 
doivent la mettre en œuvre. Le choix de Dijon métropole est justement
de modifier a minima ces modalités pour l’automobiliste. 

" C’est la mairie de Dijon qui a souhaité modifier
les modalités de stationnement à Dijon. " 

faux

6

Dijon métropole propose 
un FPS de 17€. 

À Lille et Marseille, c’est aussi 17€.
À Besançon, le FPS est de 25€. À Toulouse, 
c’est 30€. À Rennes, c’est 34€. À Strasbourg, 
Grenoble ou Bordeaux, c’est 35€.
À Lyon, c’est 60€. 

" Le forfait
post-stationnement
est plus élevé à Dijon 
qu’ailleurs." 

faux

7

paybyphone.fr), de renseigner votre compte, d’enregistrer
votre numéro d’immatriculation et une carte bancaire. L’acti-
vation de la géolocalisation permet de déterminer la position
précise de votre véhicule. Vous choisissez votre zone et la durée
de votre stationnement. L’agent de contrôle s’assurera que vous
êtes en règle grâce à votre plaque d’immatriculation. Vous
recevrez une alerte cinq minutes avant la fin de votre station-
nement : le « forfait post-stationnement » n’est pas pour vous !
Dans le courant 2018, de nouveaux horodateurs seront installés,
qui accepteront les cartes bancaires.

Disponible gratuitement, la nouvelle application
Divia va vous faire gagner du temps. Pour garer
votre voiture, l’onglet « DiviaPark » vous permet
de connaître en temps réel le nombre de places
disponibles dans chaque parking en ouvrage.
Avec cette même appli, consultez le temps
d’attente avant le prochain passage du bus ou du
tram, recherchez le meilleur itinéraire, tenez-
vous informé de l’actualité du réseau et des éven-
tuelles perturbations…

faux

vrai

Les nouvelles règles en vigueur depuis le 1er janvier
n’ont rien changé au stationnement. Ni le prix,
ni la durée, ni les zones, ni le coût de « l’amende »,
devenue un « forfait post-stationnement ».

Trouvez votre place grâce à l’appli Divia
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installé à l’origine sur une île de l’Ouche,
l’hôpital général de Dijon ou hôpital du Saint-
Esprit fait partie de l’histoire de Dijon depuis

1204. Fondé par le duc de Bourgogne Eudes III,
l’établissement s’est agrandi au fil des siècles,
traversant épidémies et famines. Le déménage-
ment de ses services vers le nouvel hôpital
François-Mitterrand vers était devenu indispen-
sable pour assurer la qualité de l’accueil et des
soins. « Les bâtiments les plus récents, protégés au
titre des monuments historiques, datent du XVIIIe

siècle », nous apprend Adeline Rivière, chargée des
collections patrimoniales au centre hospitalier
universitaire (CHU) de Dijon, co-auteure de
l’ouvrage L’Hôpital général de Dijon, huit siècles
d’histoire hospitalière (lire ci-contre).

ÇA, C’EST DIJON

La démolition imminente de sa cheminée
est un moment symbolique dans le chantier
désormais bien engagé. Après huit siècles
d’histoire hospitalière, le site de l’hôpital
général se prépare à accueillir la Cité
internationale de la gastronomie et du vin.

XCité inteRnAtionAle de lA gAStRonomie et du vinX

LA SECONDE VIE
DE L’HÔPITAL GÉNÉRAL
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Adeline Rivière, chargée des collections
patrimoniales au CHU Dijon-Bourgogne.

1204-
fondation de l’hôpital
par le duc eudes iii

1504-
construction d’une salle
de 45 m pour les malades

1629-1708-
Deux grands
programmes de
construction

construction de
l’actuelle chapelle
1842-

ouverture de la
première apothicairerie
1570-

HUIT SIÈCLES 
D’HISTOIRE HOSPITALIÈRE 



UN LIEN FORT  
Avec les DiJonnAis 
Marie-christine gauthey était infirmière en
psychiatrie. elle fut la dernière à quitter l’hôpital
général, non sans émotion. « Dijon a noué des
relations intimes avec cet hôpital. Pour ma part,
c’est une véritable histoire de famille. Ma maman
était femme de service à l’hôpital général,
je venais la retrouver après l’école. Après mes
études, en 1975, j’ai commencé à travailler ici,
sans jamais le quitter. Cet hôpital, c’est toute
ma vie. »
« Une page de l’histoire de Dijon se tourne.
Il fallait trouver un projet d’envergure pour un lieu
qui a tout connu et qui a su traverser les siècles »,
reconnaît l’infirmière, désormais retraitée.
en perpétuel mouvement depuis 800 ans,
ce site de 6,5 hectares affiche aujourd’hui son
ambition de devenir un haut-lieu de la
gastronomie dans le monde et une zone apaisée
en plein centre-ville.Le point sur le chantier

> le gros œuvre va débuter
en ce début d’année sur
le chantier de la Cité après
une longue phase de nettoyage
du site. les premiers bâtiments
sortiront de terre au cours du
premier semestre : l’hôtel curio by
hilton, le centre d’interprétation
et d’animation du patrimoine
(ciap), les premiers logements
de l’écoquartier… 
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1938-
construction
de la centrale
thermique

inauguration de
l’hôpital du bocage,
premiers transferts
de services
1962-

fermeture de l’entrée
historique, rue de l’hôpital
1978-

1965-
Assèchement 
d’un bras de l’ouche – 
ce n’est plus une île

2015-
Déménagement du dernier
service (psychiatrie) vers
l’hôpital françois-Mitterrand

Informations tirées du livre 
l’hôpital général de Dijon, huit siècles
d’histoire hospitalière, sous la direction
d’Adeline Rivière (vendu dans les relais H
de la maternité et du hall A de l’hôpital
François-Mitterrand du CHU au prix de 4€)



DANS LE RÉTRO
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16.01
Un nouveau 
« Bib gourmand » 
à Dijon
Richard Bernigaud,
le jeune chef de
L’Essentiel, rue Audra,
fait son entrée parmi
les « Bib gourmand »
du guide Michelin,
restaurants salués pour
leur rapport qualité-prix.
C’est la deuxième table
dijonnaise ainsi
distinguée après So,
rue Amiral-Roussin.

19 janvier
Les étudiants internationaux
à l’honneur
Sladana Zivkovic, adjointe au maire
déléguée au tourisme et aux relations
internationales, accueille, salle des
Etats de l’hôtel de ville, aux côtés
Denis Hameau, les étudiants étrangers
qui ont choisi Dijon pour leur
formation supérieure.

8 janvier
Rencontre avec les patrons
de PME
La confédération des petites
et moyennes entreprises
(CPME) de Côte-d’Or tient sa
cérémonie de vœux à la salle
de Flore de l’hôtel de ville.

16.01
Dijon à Moscou
Le projet de ville connectée
« On Dijon » est présenté
à Moscou, dans le cadre
d’un colloque international
sur les villes, par Denis
Hameau, conseiller
municipal et conseiller
métropolitain délégué
à l’innovation.

24 janvier
Le ministre de l'Intérieur annonce
un investissement de plus
de 25 millions d'euros pour
l'extension de l'école
de gendarmerie de Dijon,
implantée sur le site de l'ancienne
base aérienne. Depuis son ouverture
en septembre 2016, 1500 sous-
officiers y ont été formés.



4.01
Dijon retenue 
parmi les « Tiga » 
Le projet visant à
l’autosuffisance alimentaire de
la métropole à l’horizon 2030
est retenu, parmi 24 lauréats,
dans le cadre de l’appel
à manifestation d’intérêt
« territoires d’innovation
de grande ambition » (Tiga).
L’État pourra soutenir
à hauteur de 400 000 euros
les études nécessaires à la
mise en œuvre du projet.

12 janvier. Bonne année
Plus de 3000 Dijonnais(e)s participent,
au Zénith, à la soirée des vœux de la ville
et de la métropole, présidée par François
Rebsamen. L’événement est marqué par
le lancement de la marque #justdijon.

17 janvier
Séminaire sur l’attractivité
dijonnaise
L’Institut des hautes études
pour l’innovation et
l’entrepreneuriat (IHEIE),
piloté par l’école d’ingénieurs
Mines ParisTech, tient un
séminaire à Dijon sur le thème
des leviers de l’attractivité
bourguignonne.
La Cité internationale
de la gastronomie et du vin et
la ville connectée « On Dijon »
sont à l’ordre du jour.19.01

Un pôle économique
au centre-ville
Le maire de Dijon échange
avec les entreprises de
Clemenceau lors d’une
rencontre informelle et
conviviale organisée à la
chambre de commerce
et d’industrie à l’occasion
du dixième anniversaire
de son installation
dans le quartier.
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Le Jardin des sciences invite chaque habitant
à mieux connaître la nature en ville
dans le cadre des sciences participatives.

MA VILLE EST CHOUETTE

LE JARDIN DES SCIENCES
VITRINE DE LA
BIODIVERSITÉ EN VILLE

unique dans son genre en France, le Jardin des
sciences regroupe, sur le site du parc de l’Arquebuse,
un muséum d’histoire naturelle, un jardin

botanique et un planétarium, auxquels s’ajoutent des espaces
d’expositions temporaires. Expositions, projections et
animations proposées tout au long de l’année sensibilisent et
informent le grand public sur toutes les questions liées à la
biodiversité. Parmi les rendez-vous majeurs de 2017 : l’expo-
sition consacrée aux espèces animales sauvages (ours, lynx,
loutre), la fête de la nature et de la biodiversité ou encore
APIdays, la fête des abeilles…
Le Jardin des sciences, rappelle son directeur Gérard Ferrière,
ce sont aussi des collections naturalistes d’exception et des
équipes de spécialistes (botanistes, entomologistes…) qui
placent leurs compétences au service des projets de la ville et
de la métropole : miel de Dijon, place du végétal dans les
projets d’urbanisme, conseils de gestion des espaces verts,
renaissance du vignoble du Dijonnais, expérimentation
d’une couverture végétale de la plateforme du tram, projet
d’autosuffisance alimentaire retenu dans le cadre des « terri-
toires d’innovation de grande ambition » (Tiga) sont autant
de sujets sur lesquels l’expertise du Jardin des sciences
« contribue à positionner Dijon comme une référence écologique
en France », explique Stéphanie Modde, adjointe au maire
déléguée à l’écologie urbaine et au cadre de vie.

UN TRAIT D’UNION 
ENTRE LA GARE 
ET LA CITÉ DE
LA GASTRONOMIE
> Arrivant en gare Dijon-ville, les visiteurs pourront se
rendre à la cité internationale de la gastronomie et du vin
à pied en traversant le Jardin des sciences. un accès
direct au parc de l’Arquebuse sera créé au débouché
du passage henri-vincenot, sortie de la gare sur l’avenue
Albert-ier. Dans le parc, un « parcours ampélographique »
présentera les différentes vignes rencontrées dans
le monde ainsi que les espèces végétales (fruitiers,
potagères, herbes…) entrant dans la composition
du repas gastronomique des français. une jolie mise
en bouche avant d’arriver à la cité en empruntant
des espaces reconfigurés pour une balade aussi agréable
que pédagogique.

en 2017, le muséum
d’histoire naturelle et le
planétarium ont accueilli,
sur le site du parc
de l’Arquebuse, plus
de 122 000 visiteurs.



Le réseau de chaleur de Dijon métropole figure désormais
parmi les plus importants de France. Il propose aux habitants
raccordés un mode de chauffage aussi écologique qu'économique.

Sa construction n’a démarré qu’en 2012 et déjà il compte parmi les réseaux
de chaleur urbains les plus étendus de France. Il vise même désormais la
place de numéro deux national. Le réseau de Dijon métropole a été labellisé

au plan national en décembre par Amorce, « association qui regroupe les collectivités
dotées d’un réseau de chaleur mais qui concerne aussi le traitement des déchets ainsi
que les énergies renouvelables », explique Jean-Patrick Masson, adjoint au maire
notamment délégué à l’énergie.

40 000 équivalents-logements raccordés
« Chaque année, le réseau de Dijon métropole s’étend », précise l’élu. Il couvre
aujourd’hui 40 000 équivalents-logements, des écoquartiers comme Heudelet 26 et
Hyacinthe Vincent et dessert la moitié des bâtiments municipaux. Grâce aux chauf-
feries biomasse des Péjoces et des Valendons et à l’unité de récupération de chaleur

de l’usine d’incinération, l’es-
sentiel de la chaleur distribuée
est produite à partir de sources
renouvelables. Écologique, ce
mode de chauffage est égale-
ment économique puisque,
« malgré la baisse du prix
du gaz, nous restons très compé-
titifs, ce qui explique que
tant d’habitants souhaitent
se raccorder ».

XCuiSine mode d’emPloi(S)X

DEVENEZ BOULANGER 
AVEC THIERRY MARX

Avec Cuisine mode d’emploi(s), Thierry Marx soutient depuis 2012 une approche
innovante de la formation professionnelle. Le célèbre chef parisien, doublement
étoilé, ouvre au printemps sa sixième école dédiée à la boulangerie, dans le quartier

de la Fontaine-d’Ouche. Ce centre propose une formation gratuite à des personnes en réinser-
tion ou en reconversion. Une cinquantaine de participants (cinq sessions de 10 personnes) sera
ainsi formée chaque année dans un secteur qui peine à trouver de la main d’œuvre. Cuisine
mode d’emploi(s) entend former vite (en 12 semaines seulement), gratuitement et avec un
emploi à la clé : plus de 90 % des personnes formées retrouvent un emploi dans les six mois
qui suivent l’obtention de leur certificat de qualification professionnelle (CQP). Pour
candidater, rien de plus simple : il suffit d’être majeur, inscrit à Pôle emploi et d’envoyer un
CV et une lettre de motivation.

“La labellisation de notre réseau
de chaleur métropolitain est une

preuve que nous sommes vertueux
en matière d’énergies

renouvelables, mais aussi que
nous sommes le plus transparent

possible vis-à-vis des usagers.
Par exemple, nous sommes

en capacité de publier un rapport
annuel sur le site internet

de la métropole.”

XJEAN-PATRICK MASSONX
Adjoint au maire délégué à l’énergie,

au patrimoine municipal et à la propreté

cuisinemodemplois.com
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UNE GRANDE AMBITION
POUR LE RÉSEAU DE CHALEUR

Le chef étoilé ouvre, dans le quartier de la
Fontaine d’Ouche, son centre de formation
aux métiers de la boulangerie. Objectif :
aider les personnes en reconversion
à trouver rapidement un emploi.
Les inscriptions sont ouvertes en ligne.



MA VILLE EST CHOUETTE

L’embellie se confirme à Dijon en matière de fréquentation touristique. Le nombre
de nuitées dans les hôtels progresse de 3,7 %. La clientèle chinoise est de retour. 

grâce à un taux d’occupation de 68 % en 2017, soit près de 1,2 million de nuitées
(source Insee), les hôteliers de la métropole retrouvent le sourire, évoquant de concert
la bonne dynamique dijonnaise : « Nous pouvons parler d’embellie après une année

2016 très compliquée, indique Philippe Gaillard, gérant des Campanile gare et Clemenceau. La
reprise du tourisme d’affaires, le nouvel élan de Dijon avec la Cité de la gastronomie, les panneaux
sur l’autoroute…, tout cela contribue à conforter notre image de destination culturelle ». 

+ 15 % de Chinois en 2017
Parmi les bonnes nouvelles : le retour de la clientèle asiatique et particulièrement des touristes
chinois, les plus assidus dans les hôtels dijonnais puisqu’ils ont à eux seuls réservé 77 500 nuitées
en 2017, soit une progression de 15 % en un an. On est en passe de rattraper l’année record de
2015, glisse Thomas Desmurs, responsable de la promotion commerciale à l’office de tourisme.
Les 18 et 19 janvier, Dijon a d’ailleurs accueilli une soixantaine d’agences de voyage chinoises
venues découvrir la ville. Avec cette opération, Dijon soigne cette clientèle qui continue d’affluer
vers l’Europe (+ 65 % au premier semestre 2017).

64 %
des visiteurs de l’office
de tourisme de Dijon
sont des étrangers.

trio de tête :
les Allemands,

les Anglais
et les Américains.

“L’office de tourisme, la métropole et tous les acteurs travaillent
en synergie pour faire de Dijon une capitale attractive. Nous allons

développer une stratégie ambitieuse et cohérente autour de la marque
“Just Dijon”. La métropole accueille toujours plus de visiteurs. Nos atouts

et nos grands projets confortent cette dynamique : croissance du tourisme
d’affaires, classement du centre en zone touristique internationale,
Cité internationale de la gastronomie et du vin, Climats du vignoble
de Bourgogne à l’Unesco, métamorphose du musée des Beaux-arts…

Dijon a tout pour devenir une destination encore plus forte. ”

XSLADANA ZIVKOVICX
adjointe au maire déléguée au tourisme et aux relations internationales, 

présidente de l’office de tourisme

Dans la foulée du 5e China Workshop qui a eu lieu à Paris le 16 janvier,
une délégation d’agences de voyage chinoises a été reçue à Dijon 
les 18 et 19 janvier. Au programme : le musée des Beaux-Arts, le secteur
sauvegardé et un « workshop » avec les acteurs bourguignons du tourisme.

XtouRiSmeX

2017 BON MILLÉSIME À DIJON
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Infos et inscriptions 
à la maison des seniors :
03 80 74 71 71

Jeudi 8 FévRieR
> 14H
viSite
L’usine Lejay-Lagoute
9, rue Etienne-Dolet

Jeudi 15 FévRieR
> 14H30
Jeudi du Conte
Les contes intergénérationnels
de Bernard Bacherot
Centre de loisirs Montmuzard,
29, rue de Montmuzard

meRCRedi 21 FévRieR
> 14H30
ConCeRt
Cabaret lyrique 
par la troupe lyrique de Côte-d’Or
Salle Camille-Claudel, 
4, rue Camille-Claudel

Jeudi 1eR mARS
> 14H30
tHé dAnSAnt
Orchestre Christophe Bourgogne
Salle Devosge, 7, rue Devosge

Jeudi 8 mARS
> 14H
ConCeRt
Le groupe « Le temps d’une
chanson » interprète les plus belles
chansons françaises.
Maison de retraite Saint-Philibert, 
3-5, rue du Mouton

Plus De 60 Ans ? 
C’EST POUR VOUS !

des soucis d’audition ? Ou vous souhaitez simplement vérifier que
tout va bien du côté de l’ouïe ? Dijon participe à la journée
nationale de l’audition. Une initiative de l’observatoire de l’âge,

dans le cadre de la lutte contre l’isolement des aînés. La maison des seniors
vous donne rendez-vous le 8 mars pour vérifier gratuitement votre
audition. Des audioprothésistes vous accueilleront toute la journée et vous
feront subir des tests d’audition non médicalisés. L’après-midi, place à des
conférences sur la perte d’audition et sur les différents appareils auditifs. En
parallèle, l’association « AGIRabcd » (association de retraités bénévoles
venant en aide aux pays en voie de développement) vous donnera des infor-
mations sur l’accès à des aides financières pour les équipements. Le message
est simple : appareillez-vous suffisamment tôt, car entendre moins bien peut
être source d’isolement.

DIJON AVEC SES SENIORS,
BIEN ENTENDU !

Jeudi 8 mars de 9h30 à 16h30
à la maison des seniors. 
03 80 74 71 71

Appareillez-vous dès que vous commencez à rencontrer
des difficultés d’audition. C’est la clé pour ne pas vous isoler.



dans le cadre de la journée internationale des maladies rares, le CHU
de Dijon invite les professionnels de santé, les associations de patients
et les chercheurs à se mobiliser. Une matinée ciné-débat autour du film

Wonder de Stephen Chbosky sera proposée à des classes de collège. Et surtout un
événement grand public sur le thème du « regard des autres » est au programme :
une soirée de théâtre-débat autour du spectacle « Écoute, donc voir », par la
compagnie L’Estaminet rouge, au théâtre de la Fontaine d’Ouche. Seul en scène,
Raphaël Thiéry, atteint lui-même d’une maladie rare, ravive, apitoie, rugit.
Son travail de comédien permet de mieux appréhender la manière de faire face
au handicap, de sortir du noir et de construire un hymne à la vie. 
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MA VILLE EST CHOUETTE

Partez à la conquête de votre santé ! Tel est le
thème retenu pour l’édition 2018 du village
goût nutrition santé, organisé par la ville de

Dijon en partenariat avec l’UFR Staps de l’univer-
sité de Bourgogne et AgroSup Dijon. L’événement
se déroulera du 8 au 10 mars place de la République.
C’est le lieu idéal pour bien comprendre le lien
entre nutrition, santé et bien-être. On vous y
remettra un « Pass’sport Nutrition », le sésame pour
garder la forme en associant la pratique régulière
d’une activité physique, les bonnes habitudes ali-
mentaires et des bilans nutritionnels et physiques
personnalisés.

MANGEZ BIEN
ET BON 

Le village goût nutrition santé 
vous accueille à nouveau 
place de la république. 

XmAlAdieS RAReSX

AU-DELÀ DU REGARD DES AUTRES

Jeudi 8 mars, de 9h à 16h : pour les scolaires (sur inscription)
vendredi 9 mars, de 7h30 à 17h : pour le grand public et groupes (sur inscription)
samedi 10 mars, de 10h à 16h30 : pour le grand public (notamment les familles)

Mercredi 28 février à partir de 19h. 
entrée gratuite sur réservation :
http://bit.ly/dijon2018. 06 60 89 46 13.

Petit déjeuner offert, dégustations et smoothie bike
Quelques temps forts : le 9 mars, de 7h30 à 10h30, on vous propose un petit déjeuner sain
et équilibré, puis de 13h30 à 17h, profitez de dégustations culinaires autour de prépara-
tions valorisant les légumineuses. Le 10 mars, de 10h à 16h30, place à l’initiation sport
santé en  collaboration avec le service des sports de la ville de Dijon puis, de 13h à 17h,
c’est smoothie bike, animation sportive, vitaminée et ludique.
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l’opération de rénovation des neuf parkings en ouvrage
de Dijon métropole a commencé, en novembre dernier,
par le parking Sainte-Anne. Les travaux se poursuivent

jusqu’en mars dans ce dernier, où, pour les besoins du chantier,
certaines places de stationnement peuvent être temporairement
neutralisées. Les travaux portent sur l’accessibilité, la sécurité des
piétons, la mise aux normes des accès, le passage de l’éclairage en Led
et la peinture, avec un code couleur pour chaque niveau. Des travaux
similaires viennent de démarrer dans les parkings Clemenceau,
Condorcet, Tivoli et Malraux. D’ici à la fin 2018, Grangier, Dauphine
et Darcy seront également traités avec, dans certains, la pose
de bornes de recharge pour véhicules électriques. Les travaux
sont assurés par Keolis Dijon Mobilités, dans le cadre du contrat
de délégation de service public que lui a confié Dijon métropole.

nos petit(e)s Dijonnais(e)s mangent
bien et bon dans les restaurants sco-
laires. La ville s’était fixé pour objectif

d’atteindre 15 % de bio dans ses dépenses
 alimentaires annuelles en 2016, puis 20 % en
2019. Les résultats pour 2017 dépassent d’ores
et déjà ces deux objectifs puisque Dijon atteint

23,85 % de produits bio, sur 2,55 millions
d’euros de budget consacré à l’achat des
matières premières. Dans les assiettes servies
dans les 49 restaurants scolaires de la ville, plus
de 66 % des menus comportent au moins un
composant bio, en plus du pain qui, lui, est déjà
100 % bio depuis 2010. L’accélération a donc

été très nette en 2017, notamment depuis
 septembre, grâce essentiellement à la nouvelle
structuration des marchés d’acquisition de
 produits alimentaires qui privilégie les circuits
courts et locaux. Objectif dépassé donc et ce ne
sont pas les enfants qui vont s’en plaindre.

XReStAuRAtion SColAiReX

BIO À
L’ÉCOLE
OBJECTIF
DÉPASSÉ 
en 2017, près de 25 % des produits
servis dans les restaurants scolaires
étaient bio. L’objectif était
d’atteindre les 20 % à l’horizon 2019.

CURE DE JOUVENCE 
POUR DIVIAPARK Les neuf parkings en ouvrage

de Dijon métropole sont en cours
de rénovation et de mise aux normes.



NOUVEAUX LOGEMENTS, NOUVEAUX HABITANTSgrand format
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Davantage de logements, de nouveaux quartiers
écoresponsables, dans le tissu urbain plutôt
qu’à la place des espaces naturels et agricoles…
La stratégie portée par la ville et la métropole
en matière d’habitat porte ses fruits :
la population de Dijon ne cesse d’augmenter.

NOUVEAUX
LOGEMENTS, 
NOUVEAUX
HABITANTS

entre 2010 et 2015, Dijon métropole a gagné près de 7000 habitants. C’est la
seule agglomération de Bourgogne-Franche-Comté qui voit sa population
augmenter, et l’une des seules avec Strasbourg dans tout le quart nord-est de

la France. La tendance reste orientée à la hausse en 2016 et en 2017. À Dijon même,
en cinq ans, nous sommes 4000 de plus. La population municipale approchait, au
31 décembre 2015, la barre des 160 000 habitants. 
Cette évolution démographique très favorable n’est pas le fruit du hasard. Pour que
de nouveaux habitants s’installent, il faut qu’ils trouvent des logements. Depuis 2001,
la ville et la métropole mènent une politique volontariste d’accroissement du
nombre de logements. L’an dernier, 2500 permis de construire ont été accordés dans
l’agglomération dijonnaise – un record. Objectifs de cette stratégie : permettre à
chacun(e) de trouver le logement adapté à ses besoins et à ses moyens, renforcer la
part de logements à loyer modéré de manière à répondre aux besoins de la
population et à répondre aux exigences de la loi (20 % du parc), préserver les espaces
naturels et agricoles autour de la ville en construisant la ville sur elle-même aussi
souvent que possible, contribuer à la lutte contre le réchauffement climatique en
portant des modèles d’urbanisme et d’architecture durables. Cette politique a été
déclinée dans un programme local de l’habitat (PLH) qui prévoit la construction de
1600 logements par an dans l’agglomération.

“Le logement est une nécessité et donc la première priorité pour
nos concitoyen(ne)s. À Dijon, nous mettons en œuvre une politique

ambitieuse afin de donner la possibilité à toutes celles et à tous ceux
qui le souhaitent d’accéder à un logement correspondant à leurs

besoins, à leurs envies et à leurs moyens financiers. Cette politique
contribue directement à la qualité de vie à Dijon et nous permet

d’accueillir de nouveaux habitants qui s’installent du fait
de l’attractivité croissante de notre métropole.”

XCOLETTE POPARDX
adjointe au maire déléguée à l’habitat
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Arsenal, Heudelet 26, Hyacinthe Vincent, Cité de la gastrono-
mie, écocité Jardin des maraîchers, Via Romana, Quai des
carrières blanches… Ces noms sont ceux de nouveaux

quartiers qui sortent de terre à Dijon. Des quartiers nouvelle génération,
dont la conception répond aux objectifs du développement durable.
Dijon compte même l’un des seuls quartiers en renouvellement urbain
de France engagés dans une démarche de labellisation écoquartier – la
Fontaine d’Ouche.

Modes de déplacement doux, habitat économe en énergies, végétalisa-
tion maximale du site, récupération des eaux de pluie, matériaux de
construction locaux, orientation bioclimatique des bâtiments… Ces
qualités sont communes à tous les écoquartiers, mais chacun de ceux-
ci est conçu de manière spécifique, en fonction des caractéristiques du
site. Par exemple, à Heudelet 26, quartier piétonnier imaginé par
l’agence Studio Mustard, les voitures stationnent dans un parking situé
à l'extérieur. Dans l’écocité Jardin des maraîchers, dessinée par Nicolas
Michelin, les voitures pénètreront dans le quartier, beaucoup plus
étendu, mais circuleront à faible vitesse dans des voies partagées avec
piétons et cyclistes.

UNE DIZAINE
D’ÉCOQUARTIERS
D’AVANCE

“Dijon, référence écologique, a mis en
œuvre une politique volontariste se

traduisant par la création d’un habitat
respectueux de l’environnement.

Notre vision est celle d’un urbanisme
qui préserve les espaces naturels

entourant la ville, redensifiant celle-ci
tout en garantissant la qualité de vie

des habitants, mais également
dans la ville, puisque, pour chaque
mètre carré construit, nous créons

un mètre carré d’espace vert.”

XPIERRE PRIBETICHX
adjoint au maire délégué à l’urbanisme

NOUVEAUX LOGEMENTS, NOUVEAUX HABITANTSgrand format

L’écocité Jardin des maraîchers sort de terre
sur le site des anciens abattoirs de Dijon.
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DES QUARTIERS
RENOUVELÉS

métamorphosé. Le quartier des Grésilles a connu,
depuis l’engagement de l’opération de renou-
vellement urbain le concernant au début des

années 2000, une véritable métamorphose. La démolition
des barres construites dans les années 1960 a permis de
recomposer l’offre de logements en privilégiant les petits
immeubles et d’aménager de nouveaux espaces publics à
l’image de la place Galilée accueillant le marché. 

Dans le quartier de Fontaine d’Ouche, l’écorénovation
des immeubles a débuté. Objectifs : améliorer la qualité
de vie dans les appartements de ce quartier mais aussi
réduire la facture énergétique et ainsi préserver le pouvoir
d’achat des habitants. L’écoquartier du Quai des carrières
blanches, dont la construction a débuté le long du canal
de Bourgogne, va permettre de diversifier l’offre de
logements à la Fontaine d’Ouche : 300 nouveaux
logements en accession à la propriété vont être créés par
le promoteur Constructa.

Grésilles en fête, parade sur la nouvelle place Galilée
au cœur du quartier métamorphosé.

“L’investissement dans le logement génère
un cercle vertueux : il crée de l’emploi

non-délocalisable, nos salariés consomment
localement, utilisent les services de la ville,

par exemple scolarisent leurs enfants
sur place. Un logement, ce sont en moyenne

deux salariés dans le bâtiment, sans compter
les emplois induits (fabrication de matériels

et de matériaux, négoce…).”

XFRÉDÉRIC DEMONGEOTX
président de la fédération française 

du bâtiment de côte-d’or
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NOUVEAUX LOGEMENTS, NOUVEAUX HABITANTSgrand format

DES LOGEMENTS 
POUR TOU(TE)S

en 2001, la part de logements à loyer
modéré à Dijon se montait à 11,5 %.
Elle est aujourd’hui de 18,5 %, s’appro -

chant du seuil minimal de 20 % imposé par la
loi. En dépit de cela, des milliers de demandes
restent à ce jour en attente. Cette croissance de
l’offre est le fruit d’une politique active menée
par Dijon métropole, qui intervient auprès des
bailleurs sociaux en cautionnant leurs investisse-
ments. Elle résulte aussi de la volonté de la
collectivité de voir construits des logements à
loyer modéré dans tous les quartiers de la ville
et dans la plupart des programmes immobiliers.
« Les bailleurs sociaux créent sur tout le territoire
une offre de logements accessibles au plus grand
nombre, permettant aux plus modestes, aux plus
jeunes, aux familles, de se loger, rappelle Hamid
el Hassouni, président de Grand Dijon Habitat.
Notre investissement est également générateur
d’activité économique et donc d’emploi. »

DIJON SOLIDAIRE

dijon, ville solidaire, a développé une offre  d’accueil pour
les personnes les plus fragiles. La ville et la métropole
appuient le financement de projets permettant d’offrir

un toit temporaire aux personnes en situation de précarité. Elles
ont ainsi apporté plus de 930 000 euros à la rénovation complète
du centre d’accueil pour demandeurs d’asile (Cada) exploité par
Adoma, rue des Verriers – un projet porté par l’État d’un montant
total de 3,9 millions d’euros. L’autre Cada de Dijon, géré par la
Croix rouge rue Blanqui, a été agrandi l’an dernier. C’est la ville
également qui a créé le centre  d’accueil et d’orientation pour les
migrants qui fuient la guerre en Syrie notamment, rue des
Creuzots.

La ville de Dijon compte par ailleurs trois centres  d’hébergement
et de réinsertion sociale (CHRS) : Sadi-Carnot (géré par Adefo),
Manutention (Sdat) et Herriot (Acodege). Dijon joue ainsi pleine-
ment son rôle solidaire dans le cadre de la politique d’accueil
 d’hébergement et d’insertion menée conduite par l’État.

Grand Dijon Habitat est le premier bailleur social
de l’agglomération, avec 9500 logements ou équivalents
et 20 000 personnes logées.

3
c’est le nombre de centres

 d’hébergement 
et de réinsertion sociale

à Dijon.
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UNE VILLE 
DE PLUS EN PLUS
ÉTUDIANTE 

l’université de Bourgogne a franchi la barre des 30 000
étudiants. Avec ses grandes écoles, la métropole
accueille désormais plus de 34 000 étudiants, dont

10 % sont étrangers. C’est l’un des signes de l’attractivité de
l’agglomération. En Bourgogne, le Crous loge plus de
4000 étudiants dans ses résidences – à Dijon, elles se trouvent
sur le campus, dans le quartier
Mansart ainsi que rue Docteur-
Maret. S'ils n'ont pas obtenu
 d'appartement auprès du Crous, les
étudiants occupent chambre, studio
ou colocation ou logent en résidence
étudiante, principalement au centre-
ville et dans l’Est de la ville. Selon le
magazine L’Étudiant, qui plaçait

Dijon parmi les meilleures villes où il fait bon étudier en
septembre dernier, Dijon se distingue en matière de logement :
avec un prix médian à 390 euros pour un studio, le coût de la
chambre figure parmi les plus abordables de France, Dijon
pointant sur ce critère à la 10e place nationale.

Résidence étudiante 
sur le campus.
Le siège du Crous de Dijon
se situe rue Docteur-Maret.

DIJON NE CESSE DE GAGNER DES HABITANTS
> Au 1er janvier 2018,
dijon compte 159 168 habitants
(données du recensement
de l’insee), soit 3935 habitants
gagnés entre 2010 et 2015.
Chaque année, la population
de la commune augmente
en moyenne de 0,5 %. 
C'est le signe d'une attractivité
croissante de la ville.

> c’est la deuxième meilleure
progression dans tout le grand est
de la france après strasbourg et
devant reims. la plupart des
grandes villes du secteur perdent
des habitants, en particulier
nancy, besançon et Metz.
en bourgogne, seules sens
et chalon-sur-saône gagnent,
modérément, des habitants ;
les autres villes, notamment
beaune, le creusot, Mâcon,
Auxerre et nevers voient leur
population diminuer.

> Quant à la métropole,
elle compte 257 843 habitants
au 1er janvier, soit 6961 de plus
qu’en 2010. Par son dynamisme
économique et culturel et son
niveau d’équipement, la capitale
régionale joue véritablement le
rôle de moteur démographique
de la bourgogne-franche-comté.
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TOUT PRÈS DE CHEZ VOUS

XeXPedReAm.FRX

UNE COMMUNAUTÉ 
DE VOYAGEURS 
EST NÉE À DIJON

le site Expedream.fr propose aux internautes de mutualiser leurs envies de
voyages pour partir ensemble autour d’un événement, d’une thématique
commune. Trois jeunes Dijonnais sont aux commandes de cette plate-

forme, en ligne depuis septembre dernier. Plus de 400 dreamers sont d’ores et déjà
inscrits. L’idée germe lors d’un voyage en Croatie en 2015. Kevin Frases, Romain
Martiré et Virgile Antony, trois amis d’enfance à peine trentenaires, se lancent
alors un défi : fonder une communauté de voyageurs. Le principe est simple : un
membre fait une proposition de voyage autour d’un thème. Par exemple : #nerien-
faire ou #finalecoupedumonde. Des dreamers s’associent à l’expédition. Une fois
le groupe complet, les frais sont réduits car mutualisés et les voyageurs partent
ensemble pour une expérience unique. Le site est jeune, mais plusieurs voyages
ont déjà été concrétisés. Un début prometteur.

deux Dijonnais se sont associés pour proposer des cours
dans leurs domaines de compétence respectifs. Dijon
Loisirs propose, depuis octobre 2017, des cours de

football freestyle, du coaching sportif, mais aussi des ateliers
originaux de création artistique et des séances pour les enfants.
Morgane Baptizet et Amine Ksassoua, en couple à la ville, initient
les Dijonnais(es) dans le cadre de séances à domicile. Diplômée
en arts et Bafa en poche, Morgane propose des créations sur-
mesure à la commande et organise des ateliers d’activités
manuelles pour les petits. Amine, quant à lui, titulaire d’un brevet
professionnel jeunesse, éducation populaire et sport, prend en
charge les activités sportives du catalogue. Petit plus : les cours
sont défiscalisés à hauteur de 50 %.

dijonloisirs.fr

expedream.fr

trois Dijonnais ont créé une nouvelle façon
de voyager en se faisant de nouveaux amis.

rencontre avec un couple de Dijonnais qui vous
proposent ateliers artistiques et coaching sportif.

XdiJon loiSiRSX

DES COURS 
D’ART ET DE SPORT

http://www.dijonloisirs.fr
http://www.expedream.fr


le centre technique régional de la consommation de Bourgogne
(CTRC), qui fédère 32 associations de consommateurs représentant
19 000 adhérents, publie une bande dessinée qui raconte l’histoire

de la famille Conso – deux adultes et deux enfants – à qui il arrive bien
des soucis : téléphone mobile volé, lunettes cassées, livraison à domicile
d’un objet cassé… Chaque cas pratique permet d’éclairer le lecteur sur les
règles en vigueur, les précautions à prendre et les démarches à entreprendre
le cas échéant. « À travers ces séquences ludiques, les membres de la famille
partagent les problèmes du quotidien », explique Colette Sautière, présidente
du CRTC. Cette BD gratuite, éditée pour l’instant à 2000 exemplaires,
est distribuée lors des manifestations auxquelles participe l’association
ainsi que dans les centres sociaux et les écoles.
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XH.tHéoRiAX

EFFRONTÉMENT 
LIQUEUR

marlène Staiger et sa complice Camille Hédin sont les jeunes créatrices
de la maison H.Theoria, une nouvelle marque de spiritueux avant-
gardiste. Ici, il n’est pas question de simples cocktails. Mais d’une

petite révolution. C’est de la maison dijonnaise Boudier que proviennent les
plantes, les épices, les fruits et les fleurs entrant dans la composition de ces
liqueurs à nulle autre pareilles. Les compositions, audacieuses, empruntent le
vocabulaire et le process de l’univers de la parfumerie : ingrédients en prove-
nance du monde entier, teinture, couleur, saveurs… Un savoir ancestral revisité
avec originalité et surtout beaucoup de folie pour donner naissance à trois
liqueurs atypiques et totalement novatrices aux noms aussi évocateurs que
poétiques : Hystérie, Perfidie et Procrastination. « Peu importe le flacon, pourvu
qu’on ait l’ivresse », dit l’adage. Grave erreur : chez H.Theoria, le flacon
justement est un bijou qui évoque l’étrangeté d’un cabinet de curiosités, et le
précieux alcool, un nectar. Une invitation au voyage, à consommer avec modé-
ration mais effrontément.

htheoria.com

ctrc-bourgogne.fr

UNE BD POUR JOUER
LA CARTE DE LA PÉDAGOGIE

À Dijon, Cité internationale de la gastronomie
et du vin, sont nées des liqueurs originales.

L'association de consommateurs
CtrC vous informe de manière
ludique sur vos droits...

http://www.htheoria.com
http://www.ctrc-bourgogne.fr


TOUT PRÈS DE CHEZ VOUS
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le conseil municipal d’enfants agit pour l’éducation au Sénégal.
Les écoles de Dijon ont été invitées par les jeunes élus à
 participer à une grande collecte de fournitures scolaires.

 L’initiative est orchestrée par la commission solidarité santé du
CME, sous le regard attentif de Claire Tomaselli, conseillère
municipale déléguée à la jeunesse, aux sports et à la vie
 associative. Les fournitures déposées dans chaque école par
les familles seront expédiées en Afrique, avec l’appui de
 l’association Grandir au Sénégal. Elles bénéficieront à
sept écoles sénégalaises, en cours de rénovation sous
la houlette de  l’association.

“Les jeunes élus de la
commission solidarité santé
sont tournés vers les autres.
Ils ont à cœur de répondre

dans la mesure de leurs
moyens aux problèmes de

discrimination, de handicap,
de grande pauvreté, de santé...

Curieux, bienveillants,
dynamiques et

particulièrement motivés,
les enfants s’inspirent de
l’actualité pour s’investir

dans des projets généreux.”

XCLAIRE TOMASELLIX
conseillère municipale déléguée 

à la jeunesse, aux sports 
et à la vie associative

QUATRE COMMISSIONS Pour Agir DAns lA cité

les jeunes élus du
conseil municipal

d’enfants siègent dans
quatre commissions. 

XConSeil muniCiPAl d’enFAntSX

DES FOURNITURES
SCOLAIRES 
POUR LE
SÉNÉGAL

> la commission « solidarité 
et santé » voir ci-dessus

> la commission 
« mon environnement, ma cité »
planche sur les problèmes de pollution
aux abords des écoles. elle s’implique
également dans la grande campagne
de propreté menée par la ville.

> la commission « communication »
édite un journal. 

> la commission 
« temps libre » s’occupe
de la réalisation d’une carte de poche
permettant de localiser les boîtes à
livres implantées dans toute la ville à
l’initiative des commissions de quartier.



7’ ANALYSÉ

4e AIRE URBAINE LA PLUS ATTRACTIVE
7 000 habitants gagnés en 5 ans pour Dijon métropole, c’est la première
partie de l’analyse des statistiques Insee. L’étude approfondie des données
démontre également que l’aire urbaine dijonnaise est la quatrième plus
attractive de France. Attractive pour les habitants de la région par son accès
facilité à la propriété notamment. Attractive aussi pour les étudiants, séduits
par la diversité de l’offre de formation.

7’ UN GRAND PROJET

2030 : VERS UN SYSTÈME ALIMENTAIRE DURABLE
Le projet « système alimentaire durable de 2030 » porté par Dijon métropole
a été retenu au niveau national dans le dispositif « territoires d’innovation
de grande ambition (TIGA) ». L’ambition à 10 ans est de faire de Dijon
métropole la vitrine d’une agriculture performante et durable en milieu
urbain et péri-urbain, basée sur des modèles économiques viables pour des
productions locales créatrices d’emplois. Un engagement fondateur du
projet métropolitain, résolument tourné vers l’écologie et l’environnement.

7’ ATTRACTIF

26 606 NUITÉES EN PLUS
Le rayonnement croissant de Dijon se mesure également au nombre de
nuitées recensées par l’Union des Métiers et des Industries de l’Hôtellerie. En
2017, sur 11 mois, 26 606 nuitées supplémentaires ont été vendues par
rapport à 2016 sur un total de 418 799, soit une augmentation de 6,78 %.
Une dynamique qui se confirmera notamment avec l’ouverture prochaine
de la Cité internationale de la gastronomie et du vin (1 000 000 visiteurs
attendus par an).

7’ ÉCOLOGIQUE/ÉCONOMIQUE

70 % D’ÉNERGIES RENOUVELABLES
Référence écologique en France et déjà lauréate du label « Territoire à énergie
positive pour la croissance verte » Dijon métropole vient de recevoir le label
« écoréseau de chaleur » par l’Association Amorce pour les performances,
économiques, environnementales et sociales de son réseau de chaleur. Ce
label n’est attribué qu’aux collectivités qui se distinguent par une production
de chaleur principalement issue d’énergies renouvelables et/ou de récupéra-
tion.
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en quelques jours, la nouvelle vidéo de présentation
de Dijon métropole, dévoilée au Zénith lors de la
cérémonie des vœux du maire, a été vue 27 500 fois
sur Youtube et sur Facebook. Les internautes ont
salué la qualité des images, servies par la prestation
de la danseuse et comédienne Aude Fauconnier
et par la trompette de thierry Caens.
vous ne l’avez pas encore vue ? dijon.fr

La magie opère avec notre ville Dijon.
Même si le temps est gris en ce moment,
je retrouve un moment de joie en regardant
cette vidéo. Il y fait bon vivre dans cette
charmante ville. »
Yolaine B.

« Elle est chouette notre ville... »
Françoise B.-v.

« Super présentation de cette belle ville.
J’arrive Dijon. »
dedette C.

« Bravo pour cette belle mise en scène de
notre capitale bourguignonne ! »
Anne g.

« Les gens ne se rendent pas compte de la
chance qu’ils ont... J’ai beaucoup voyagé et
je peux vous dire que l’on vit dans une des
plus agréables villes qu’il m’ait été donné de
connaître. Rien ni personne n’est parfait,
alors ne faites pas de vos petits tracas
quotidiens une généralité. Impôts, emploi,
culture, économie, comparez avec les autres
villes de France et d’Europe vous
retrouverez le sourire. »
le Pire

« Tout simplement magique féerique et
magnifique ... félicitations !!! »
irène C.

« Très beau ! Magique. Bravo et merci <3 »
dominique B.-C.

« Molto bello »
giovanni S.

« C’est magique noël à Dijon et je trouve
que la ville fait bcp de choses, qui sont
belles. »
Changer pour vivre

« J’habite en centre-ville et je suis enchantée
de constater que Dijon est chaque année
plus jolie. »
lara d.

« Je trouve le marché de Noël très agréable
et je tiens à vous remercier pour tout ce que
vous faites pour notre belle ville. »
euphrosine

“

“
 C’EST VOUS QUI LE DITES

LA NEWSLETTER 
À NE PAS MANQUER  

toutes les deux semaines, recevez par mail 7’ à Dijon,
la newsletter qui vous donne les bonnes infos sur l’actualité
de la ville. voici quatre infos extraites des deux dernières
éditions. pour vous abonner : dijon.fr
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RENDEZ-VOUS DANS  
VOTRE MAIRIE DE QUARTIER 

À Mansart, la « mairie annexe »
est devenue « mairie de quartier »,
avec des locaux rénovés et de
nouveaux services de proximité.

Après celles de Fontaine d’Ouche et de
Toison d’Or, Mansart est la troisième
mairie de quartier à ouvrir ses portes

à Dijon. Quelques semaines de travaux ont
redonné aux locaux de l’ancienne « mairie
annexe » une nouvelle jeunesse. Vous y êtes
désormais accueillis par un agent dédié. Au plus
près de chez vous, la mairie de quartier vous
propose de nouveaux services. Le cas échéant, il
vous oriente dans vos démarches administra-
tives, vous aidant par exemple à prendre rendez-
vous avec une assistante sociale. Effectuez vos
formalités d’état civil sur place. Prenez rendez-
vous pour établir carte nationale d’identité ou
passeport. Sur les postes informatiques à dispo-
sition, avec l’aide éventuelle des agents de la ville, inscrivez vos enfants aux accueils
de loisirs ou à la restauration scolaire, consultez les sites internet des administrations
(caisse d’allocations familiales, assurance maladie, impôts…), créez ou mettez à jour
votre dossier famille sur dijon.fr... Et quand vous aurez terminé vos formalités, vous
en profiterez pour (re)découvrir, en poussant la porte vitrée voisine, la bibliothèque
municipale Mansart, elle aussi rénovée.

AU QUOTIDIEN

2, boulevard Mansart
03 80 74 52 04
Du lundi au vendredi de 9h à 12h et de 13h30 à 18h.
Accès Divia bus&tram : b12, Corol.

ouvrez votre porte aux quelque 43 agents recenseurs
de la ville de Dijon qui, jusqu’au 24 février, « mènent
 l’enquête » pour le compte de l’Insee. Comme chaque

année, un échantillon de logements dijonnais – environ 7500,
soit 12 000 habitants – est concerné par le recensement. Le
recensement est anonyme et obligatoire. Répondre constitue un
acte citoyen. Le recensement permet de connaître les évolutions
démographiques de la ville afin d’adapter les politiques publiques
aux besoins réels de la population mais aussi de réévaluer les
dotations versées par l’État en cas de croissance démographique.

C’EST 
L’HEURE DU 

RECENSEMENT

Les personnes concernées par
le recensement 2018 sont informées
au préalable par un courrier. 
Les agents recenseurs doivent présenter
une carte officielle.
pour toute information : 03 80 74 70 46,
accueilrecensement@ville-dijon.fr 



Mairie de Dijon                       03 80 74 51 51
Allo mairie                             0 800 21 3000
Allo mairie pro                       0 800 21 30 21 
Dijon métropole                   03 80 50 35 35

mAiRieS de QuARtieR
bourroches-valendons, 
32 boulevard eugène-fyot,
03 80 74 52 02

fontaine d’ouche,
13, place de la fontaine d’ouche,
03 80 74 52 00

grésilles, 6, avenue des grésilles, 
03 80 74 52 03

Mansart, 2, boulevard Mansart, 
03 80 74 52 04

toison d’or, 10 bis, place granville, 
03 80 48 83 83

SeRviCeS PuBliCS
resto mairie                          0 800 21 05 19
Police municipale                  03 80 74 51 53
objets trouvés                      03 80 74 52 22
ccAs                                    03 80 44 81 00
Maison des seniors                 03 80 74 71 71
Divia                                       03 80 11 29 29

voS déCHetS
collecte encombrants             0 800 12 12 11
changement de bac            03 80 76 39 78
Déchetterie de Dijon, 
chemin de la charmette,   03 80 23 94 94

logementS À loYeR modéRé
grand Dijon habitat             03 80 71 84 00
icf sud-est Méditerranée  03 80 45 90 40
logivie                                03 80 40 00 00
orvitis                                     0 810 021 000
scic habitat bourgogne     03 80 50 56 50
sni                                        03 80 76 84 38
villéo                                    03 80 68 28 00

uRgenCeS
Depuis un mobile                                      112
samu                                                           15
Police                                                          17
Pompiers                                                    18
gaz                                       0 800 47 33 33
enedis                                    09 72 67 50 21
suez (urgence eau)                0977 401 123
sos Médecins                     03 80 59 80 80
sos 21                                  03 80 78 68 68
Pharmacies de garde           0 825 74 20 30
Accueil sans-abri                                       115
enfance maltraitée                                    119
sos Amitié                             03 80 67 15 15
Drogue tabac alcool 
info service                          0 800 23 13 13

Alcooliques anonymes        03 80 30 27 00
sida info service                 0 800 840 000
violences aux femmes                           3919
solidarité femmes 21             03 80 67 17 89

Numéros utiles
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le plan local d’urbanisme intercommunal – habitat et déplacements (PLUi-HD) est
un document stratégique : il définira, pour l’ensemble des 24 communes de la
métropole, les règles en matière d’urbanisme, d’habitat et de mobilités. Ce docu-

ment unique de planification dessinera le visage du Dijon de demain. Son élaboration se
fait dans la concertation avec les acteurs et les habitants. Prochaine étape : une réunion
d’information et d’échanges autour du plan d’aménagement et de développement durable
(PADD), véritable clé de voûte du futur PLUi-HD.

vendredi 9 mars à 17h30 à Dijon métropole, 40 avenue du Drapeau.
Divia bus&tram : t2 station « Drapeau »
plui.grand-dijon.fr

NOUVELLE ADRESSE
POUR LE CENTRE DE VACCINATION

il était installé depuis 2008 au 1, rue Nicolas-Berthot, dans un bâtiment connu des Dijonnais
sous le nom de « dispensaire ». Le centre de vaccination a rouvert ses portes le 30 janvier,
dans de nouveaux locaux sur le site de l’hôpital François-Mitterrand. Deux unités ont

déménagé : le centre de lutte anti-tuberculeux et de vaccination et le centre de dépistage
du VIH et des infections sexuellement transmissibles (IST).

XPlui-HdX

COMPRENDRE
L’URBANISME 
DE DEMAIN

Accès par le boulevard Maréchal de Lattre de tassigny, à côté des urgences.
Divia bus&tram : t1 station « parc des sports », L3, b11, b19, Corol
vaccinations : 03 80 28 14 62. 
Dépistage vIh-Ist : 03 80 28 14 63
Du lundi au vendredi de 9h à 12h15 et de 13h à 17h15

travaux rue berlier
Des travaux de renouvellement des
canalisations de gaz menés par grDf
entraînent la fermeture de la
circulation rue berlier jusqu’au
20 avril. une déviation est fléchée.

Messages 
de la saint-valentin
comme chaque année, déclarez
votre flamme sur les panneaux
électroniques d’information de la ville
de Dijon, le 14 février. Adressez
votre message (maximum 7 lignes
de 18 caractères, espaces comprises)
avant le 10 février à jei@ville-dijon.fr 

Dijon sport découverte
inscrivez-vous aux activités sportives
et culturelles proposées pendant
les vacances d’hiver, entre le 12 et
le 23 février, dans le cadre de Dijon
sport découverte. Jusqu’au 18 février
sur dijon.fr (rubrique « téléservices »
puis « mon espace famille »).

Donnez votre sang
toute l’année, les services de soins
ont besoin de sang. à Dijon,
la maison du don de l’etablissement
français du sang, installée 2, rue
du stade, vous accueille les lundis,
mardis, jeudis et vendredis de 12h
à 19h, les mercredis et samedis
de 8h à 13h. dondesang.efs.sante.fr

Xen BReFX



CULTURES

Sortez !

31 vos premiers 
rendez-vous à la vapeur

33 Marie bigoin, 
le talent n’attend pas 
les années

34 l’italie a son festival à Dijon

35 Jouez au milieu des livres

36 vos rendez-vous en ville

La culture à Dijon, 
ce sont 

des acteurs, 
des équipements, 
des rendez-vous, 

toute l’année 
et pour tous les publics. 

profitez 
de Dijon capitale 

culturelle.

François Normag, artiste 
du festival international de
magie, à Dijon les 3 et 4 mars.
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LA PREMIÈRE SOIRÉE, 
CELLE QU’IL NE FAUT LOUPER 
SOUS AUCUN PRÉTEXTE
Nada Surf, pas vu ici depuis 2008, souffle les 15 bougies de son album phare, Let
Go. Suivent les deux aventuriers de Pépite, en mode pop française et revigorante.
Et pour finir la soirée, les DJ s’emparent de la nouvelle Vapeur pour des sets en série.
le 7 février à 20h.

La vapeur rouvre ses portes le 7 février, après 18 mois de travaux
(lire notre dernière édition). Après la soirée inaugurale,
ça enchaîne aussitôt avec le festival GéNériQ.

lavapeur.com
www.generiq-festival.com

VOUS EN VOULEZ, 
DE L’ÉLECTRO ?
modeSelektoR/CHloé/nAtHAn FAke/konik
De l’électro au démarrage, avec Modeselektor,
figure de la scène électro allemande, avant
de s’enivrer d’un live de Chloé, de danser
avec Nathan Fake, artisan de l’électro anglaise,
et de terminer par un petit voyage électrique
avec le dijonnais Konik. le 9 février.

TRICKY TRIP HOP
Treize albums en plus de 20 ans… Tricky
retourne à ses premières amours de trip hop
envoûtant et susurré, voix et gueule cabossées,
ambiances fantomatiques et rêves hallucinés.
Suivis de Concrete Knives (pop) et Wire (new
wave, post punk). le 8 février.

LES MOTS D’EDDY 
Eddy de Pretto, impossible d’être passé à côté de ses textes graves et ciselés,
qui ont déboulé sur les ondes comme une bombe et ne laissent depuis
personne insensible. À savourer le 10 février avec, en dessert, Malik Djoudi,
WWWater et Fulgeance. 

LYSISTRATA, DU ROCK TOUJOURS 
Trois jeunes dingos à l’énergie pure pour ce live ultra jouissif, à faire
dodeliner de la tête comme un vieux métalleux un soir de Hellfest.
Tout un programme ! le 11 février hors les murs (ça se jouera au Consortium)
avec Nervous Conditions et Ulrika Spacek.

ET POUR LES ENFANTS ?
Ateliers d’éveil ou siestes musicales, La Vapeur, c’est aussi pour les tout petits
et les mélomanes de tout âge. À noter, ciné concert indie pop, dès 3 ans,
avec la Rennaise Ellie James, le 11 février à 16h30 à la Minoterie.

XlA vAPeuRX

LES PREMIÈRES DATES  
DE LA NOUVELLE SALLE
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CULTURES

XeXPoSitionX

LA PHOTO SE MET À TABLE

C’est une exposition qui aurait pu être conçue tout
exprès pour la Cité internationale de la gastro -
nomie et du vin. Vingt-et-un clichés de familles de

toute la planète, réunies autour d’un repas typique de leur
pays. Ce tour du monde des tables est signé Peter Menzel,
photographe américain qui, avec sa femme Faith D’Aluisio,
a parcouru le globe pour observer le rapport des femmes et
des hommes à la nourriture. Son travail est riche d’enseignements sur la
manière dont s’alimentent les peuples, et sur le coût d’une semaine de repas
selon les pays.
Cette exposition a été présentée une première fois à Dijon, dans le cadre du
 festival des solidarités, en fin d’année dernière, au cellier de Clairvaux puis au
centre social des Bourroches. Cette fois, les images seront visibles en plein air,
accrochées aux grilles du jardin Darcy, qui accueille désormais régulièrement
des expositions photographiques.

Du 19 mars au 12 avril

ZUTIQUE EMMÈNE SES GROUPES 
EN NORVÈGE La scène dijonnaise rayonne et s’exporte dans

le monde entier. box Office va ainsi se produire
près d’une centaine de fois du côté d’Oslo.

l’association dijonnaise Zutique Productions
organise tout au long de l’année plusieurs
tournées en Scandinavie pour le groupe Box

Office. En 2018, ce groupe de beat box, champion de
France de la discipline en 2011, va donner pas moins
de 92 représentations en Norvège entre fin 2017 et fin
2018.
Box Office est un duo de human beatbox, une tech-
nique de percussions vocales, composé de Romain et
Sibé, également multi-instrumentistes. Dans le cadre
du programme national norvégien The Cultural
Schoolbag, il va donner de nombreux concerts dans
des écoles norvégiennes et partir à la rencontre d’un
public en grande partie inconnu pour eux. Cette
longue série de concerts  norvégiens est organisée par
les administrations locales et coordonnée par
Zutique Productions.

www.zutique.com/fr/booking/box-office

Au Mali, le repas se compose de plats
à base de riz et 20 euros suffisent
à nourrir une famille de 15 personnes
pendant une semaine. ©Peter Menzel

Découvrez, dans le cadre d’une
exposition en plein air, 21 clichés du
photographe américain peter Menzel
montrant des familles du monde
partageant leur repas traditionnel.
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marion Bigoin est une jeune fille pétillante et déterminée.
Une passionnée. À 15 ans, cette lycéenne, grande lectrice,
a ces mots qui en disent long sur ses motivations : « L’objectif

de ma vie, c’est la cause animale ! » Voilà la chose dite et assumée.
Mais que faire d’un tel sacerdoce ? Le traduire en mots. C’est le choix
de Marion qui confie écrire depuis qu’elle est toute petite. Des histoires
courtes d’abord, puis une épopée qui prend forme et dont elle fera
un livre.

On n’écrit pas par hasard, et lorsqu’on prend la plume, il est heureux
d’avoir quelque chose à dire. Marion, elle, veut raconter des histoires,
des histoires d’animaux aux prises avec la cruauté des hommes.
Ainsi est né Errance, une vie de chien, un manuscrit envoyé aux
 éditions Persée et immédiatement accepté. De quoi faire pâmer de
jalousie un certain nombre d’écrivains en herbe.

Une vie de chien !
À 14 ans, Marion Bigoin voit donc son premier roman publié. Un texte
court et concis où le lecteur fera connaissance avec une joyeuse bande
de canidés livrés à eux-mêmes et dont la principale occupation se
révèle être la filouterie alimentaire. Des voleurs ingénieux et sans
doute beaucoup plus solidaires que leurs ennemis à deux pattes,
les hommes. Car quand l’un des leurs est blessé et quand un second
disparaît, la bande se mobilise et enquête. Entre polar et conte,
Errance, une vie de chien est un très joli roman initiatique qui mêle avec
une étonnante maîtrise le plaisir de la narration à une solide analyse
de notre rapport, nous autres pauvres humains, aux animaux. De quoi
faire réfléchir les ados autant que les adultes.
Pour Marion, l’aventure littéraire ne s’arrête pas là, et personne ne sera
étonné de savoir qu’après les cours, c’est à une page blanche aussi vite
noircie que Marion se confronte. Alors, à quand le nouvel opus ?

MARION BIGOIN
LE TALENT N’ATTEND PAS...

son premier roman vient de paraître. elle n’a que 14 ans. 
La plume de cette prometteuse auteure dijonnaise sert la cause animale.

errance, une vie de chien, 
éditions persée, 13,20 euros.



XitAliARtX

UN AIR D’ITALIE 
AU CŒUR 
DE LA VILLE

«l’unique festival multidisciplinaire italien de France à
Dijon. » C’est ainsi que la presse italienne qualifie
Italiart, dont c’est la 12e édition. On peut ajouter « au

cœur de la ville », aussi vrai que tous les chemins mènent à Rome.
Fidèle à sa réputation de diffuser une culture populaire et accessible
à tous, cette « foire de l’art et de la culture » organisée par l’associa-
tion Ombradipeter investit les halles – où aura lieu  l’ouverture
 officielle du festival –, dans les bars, brasseries ou pizzerias du
centre-ville, où on écoutera pop, jazz, rock ou folk italiens. Sans
omettre les expositions gratuites (bande dessinée, photo, pein-
ture…), les pièces de théâtre, l’opéra, les performances, les lectures
et les spectacles proposés à La Nef, au théâtre des Feuillants, à
l’hôtel de Vogüé, au cellier du Clairvaux ou à l’auditorium. Tout
un mois de voyage en hommage aux artistes, aux poètes et aux
musiciens de Naples à Reggio Emilia, ville partenaire de Dijon. Du 5 au 31 mars

ombradipeter.com

XBiennAle d’ARt SingulieRX

UNE FORÊT SINGULIÈRE 
ET COLORÉE Le parc de l’Arquebuse est augmenté d’une forêt

d’arbres polychromes et accueille une rétrospective
du sculpteur bourguignon pierre Merlier.

Festival pluridisciplinaire associant artistes et public, la biennale d’art
singulier, cinquième du nom, explore cette année le thème : « Arbres
de vie ». Inspirée du sculpteur bourguignon Pierre Merlier, une expo-

sition en plein air transforme le parc de l’Arquebuse en une forêt colorée de
80 œuvres collectives. La production de ce bois éphémère a mobilisé des
 centaines de personnes issues de structures sociales, éducatives ou sanitaires
de Luzy, de Vesoul et de Semur-en-Auxois. Cette présentation sera prétexte
à des visites guidées, à des projections, à des rencontres et à des spectacles
ouverts à tous gratuitement. La grande orangerie accueille une rétrospective
des œuvres de Pierre Merlier, disparu en juillet dernier : des personnages fan-
tasmagoriques taillés dans le bois, qu’il sera possible d’admirer ensuite à
 l’Hostellerie, espace d’exposition du centre hospitalier La Chartreuse, puis
à la chapelle des élus du palais des États et à la région.

Du 6 mars au 1er avril
facebook.com/Itinéraires-singuliers
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lieux de culture, d’éducation, de formation et de loisirs, les bibliothèques
municipales proposent un service jeux vidéo et ont lancé, depuis 2012,
les premières animations sur consoles. En dehors des heures d’ouverture,

les jeux investissent même quelquefois entièrement les sites, comme en janvier der-
nier à la bibliothèque patrimoniale et d’études lors de la Nuit de la lecture des biblio-
thèques de la métropole sur le thème des couleurs. À Mansart, les amateurs de sen-
sations fortes de plus de 15 ans ont participé à une soirée « Popcorn horror ». À la
médiathèque Champollion, un après-midi de jeux coopératifs a rassemblé des
enfants de plus de 7 ans. Ces deux bibliothèques aménagent par ailleurs des plages
horaires pour jouer, seul ou à plusieurs. Et chaque mercredi et jeudi après-midi,
elles proposent un temps de jeux vidéo encadré par une bibliothécaire. Une charte
en spécifie les conditions d’accès.

PARTY GAME 
ENTRE
LES LIVRES David bowie…

Paul est un séduisant
jeune homme androgyne
de 17 ans, élevé par deux
femmes, en quête de
la mystérieuse identité
de son père, et qui
fréquente les boîtes
lesbiennes parisiennes.
contrairement à ce que
tout le monde avait
prévu, il préfère les
femmes. l’auteur manie
à merveille la thématique

de l’ambiguïté et joue avec les codes sociaux
qui nous apparaissent touchants, émouvants,
respectueux mais aussi détestables suivant
la lecture que nous en faisons. ce roman est
loufoque avec des personnages attachants
et terriblement contemporain.
Jean-michel guenassia, 
De l’influence de David Bowie sur la destinée
des jeunes filles, Albin michel, 2017, 20€. 
À retrouver dans vos bibliothèques 
centre-ville la nef, Champollion, 
maladière et mansart.

victor renard…
il y a des vies plus belles
que celle de victor
renard. Détesté par
une mère infâme et
ivrognesse qui lui
reprochera toute sa vie
d’être né contrefait et
assassin (il a « tué » son
frère jumeau), délaissé
très tôt par un père qui
mourra de manière
accidentelle, victor
renard ne connaît que

la noirceur et le désespoir en cette fin de
siècle des lumières. son bonheur et sa
richesse, il les trouvera auprès des morts en
suivant un apprentissage avec Marcel Joulia,
embaumeur de son état, et avec Angélique,
fleur des pavés parisiens, son unique amour.
ce livre est le récit de sa vie, celui qu’il fait
aux magistrats chargés de le juger.
Passionnant, érudit, captivant, il vous mène
au cœur de la corruption des corps, des
ténèbres, de l’art, de l’amour. le sujet peut
faire peur, vous ne regretterez cependant pas
d’écouter victor renard.
isabelle duquesnoy, 
L’Embaumeur ou l’odieuse confession
de Victor Renard, la martinière, 2017, 20,90€.
À retrouver à la médiathèque Champollion 
et en prêt numérique sur bm-dijon.fr

Chaque mois, dans Dijon Mag,
la bibliothèque municipale
vous propose ses idées de lecture.
bm-dijon.fr

Dijon se livre

Le réseau des bibliothèques municipales anime
des après-midi et des soirées dédiés aux jeux vidéo,
pour tous les publics.

facebook.com/party-game-bm-Dijon
prochain rendez-vous : 
vendredi 16 mars de 18h30 à 22h, 
« baston en musique » 
dans les bibliothèques Mansart 
et Champollion

http://www.bm-dijon.fr/
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Concerts, théâtre, expositions, opéra, festivals… la vie culturelle dijonnaise
est foisonnante, diverse, enthousiasmante. Découvrez ici quelques
spectacles et expositions à venir et retrouvez l’agenda culturel complet
de la ville sur dijon.fr, en partenariat avec Jondi.

MODES DE VIE

Deux expositions à Dijon se tiennent
jusqu’au 16 février dans le cadre du festival

Modes de vie (lire notre édition de
décembre). la Maison Phare, à la fontaine

d’ouche, accueille le travail photographique
de nicolas henry et les créations des élèves

des écoles lallemand et champs Perdrix.
Place Darcy, admirez les œuvres des enfants
du centre social des grésilles et de seniors

de Quetigny accompagnés par
Anne gautherot.

Jusqu’au vendredi 16 février.
modesdevie.org

XSAlonX

MINÉRAUX 
ET FOSSILES

une quarantaine d’exposants
sur 1000 mètres carrés

pour les passionnés de minéraux,
de fossiles et de gemmes.

samedi 17 et dimanche 18 février
de 10h à 19h au parc des expositions.

dijon-congrexpo.com 

Vos rendez-vous en ville

XJeune PuBliCX 

À PAS CONTÉS

le festival jeune public organisé
par l’association bourguignonne culturelle

se poursuit (lire notre dernière édition).
il y en a pour tous les âges et tous les goûts.

Jusqu’au vendredi 16 février.
apascontes.fr

XeXPoSitionSX 

XtRemPlin muSiCAlX 

DIJON LIVE

Assistez à la finale du Dijon live,
tremplin musical des étudiants
de bourgogne-franche-comté

organisé par le master de stratégie
de communication internationale

de l’université de bourgogne.
et votez pour l’un des quatre

groupes finalistes.
Jeudi 1er mars à 20h à l'Atheneum.

atheneum.u-bourgogne.fr

XmuSiQue/tHéÂtReX 

HANSEL ET GRETEL

à partir du texte de la dramaturge
québécoise suzanne lebeau,

auteure majeure de la littérature jeunesse,
le metteur en scène dijonnais christian

Duchange dirige un concert-lecture avec les
étudiants de l’école supérieure de musique

bourgogne-franche-comté. une soirée
entre fantaisie et émotion pour revisiter

le conte des frères grimm.
vendredi 9 mars à 19h à La Minoterie.

laminoterie-jeunepublic.fr

XilluSionX

FESTIVAL
INTERNATIONAL

DE MAGIE

ce rendez-vous spectaculaire et
intergénérationnel fait étape à Dijon

pour deux représentations. 
vous n’en croirez pas vos yeux.

samedi 3 mars à 17h
et dimanche 4 mars à 14h

au palais des congrès. 
vivelamagie.com
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XSPeCtACle lYRiQueX 

HOMMAGE À LORCA

soirée en forme d’hommage à celui qui reste
l’un des poètes les plus intimement ancrés dans
le cœur des espagnols : federico garcía lorca.

l’opéra de Dijon a fait appel au metteur en scène
Damien caille-Perret, admirateur du poète,

et à nicolas chesneau pour la direction musicale.
Mardi 6 mars à 20h à l’auditorium.

opera-dijon.fr

XConCeRtSX 

ILTIKA ET TOURNELUNE

les Dijonnais d’iltika présentent leurs nouvelles
créations avant leur troisième album à venir,
partageant la scène avec tournelune, venu

de langres, qui défend lui son quatrième album.
Deux univers se croisent, et ça pourrait

faire des étincelles !
Jeudi 1er et vendredi 2 mars à 20h30 

au bistrot de la scène.
bistrotdelascene.fr 

XCuiSine/muSiQueX 

SOIRÉE 
SUR UNE PÉNICHE

à deux pas de la future cité
internationale de la gastronomie et
du vin, la péniche cancale, amarrée

dans le port du canal, propose
des soirées thématiques à table :
végétarien, indien, burger, wrap,

allemand… Des plats maison servis
en musique bien sûr.

Les jeudis et vendredis à partir de 19h.
penichecancale.com

XtHeÂtReX 

LE TRAITEMENT

l’histoire d’une new-Yorkaise embarquée dans l’élaboration d’un film
dont elle est le sujet / l’objet. le texte est de Martin crimp, dont l’écriture
porte les traces de beckett, Pinter, Pirandello, Duras… la mise en scène
est signée rémy barché. une pièce sur les relations troubles entre l’art

et la vie, entre la vérité et la falsification.
Du mardi 27 février au samedi 3 mars au théâtre du parvis saint-Jean.

tdb-cdn.com

XeXPoSitionX 

THE RIPPLE EFFECT

Jay Defeo fut une figure centrale de
la célèbre communauté beat d’artistes

et de poètes de san francisco dans
les années 1960. elle fut célèbre pour

une peinture qu’elle réalisa
directement sur les murs de son

studio, avec tellement de matière que
cette toile de plus de 600 kilos devint
une sculpture... l’exposition organisée
au consortium par franck gautherot

regroupe aussi des œuvres d’une
dizaine d’artistes plus jeunes que

Defeo a inspirés.
Jusqu’au 20 mai au Consortium.

leconsortium.fr  

XConCeRtSX 

DIMANCHES
EN MUSIQUE

Profitez d’un concert gratuit
de musique de chambre donné
par les musiciens de l’orchestre 
Dijon-bourgogne dans un site

patrimonial historique de la ville.
Dimanche 11 février à 15h 

dans la galerie de bellegarde du musée
des beaux-Arts ; dimanche 4 mars à 15h

aux archives départementales.
orchestredijonbourgogne.fr  
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un « artiste » en or. Pierre Terzi, préparateur physique du
Cercle Dijon Bourgogne, est aussi entraîneur assistant
de l’équipe de France féminine. Le Dijonnais de 57 ans

a remporté le championnat du monde avec son équipe le
17 décembre en Allemagne, au terme d’un formidable finish
face à la Norvège. Pierre Terzi décroche sa seconde médaille d’or
après le sacre des Bleues aux mondiaux de 2003. Sa collection de
médailles est éloquente avec le bronze glané à l’Euro 2002,
l’argent aux Jeux olympiques de Rio et de nouveau le bronze à
l’Euro 2016. Pierre Terzi et les handballeuses tricolores auront
l’occasion d’ajouter une ligne supplémentaire à leur palmarès
lors de l’Euro 2018 organisé en France en fin d’année.

Une carrière bien remplie
Ancien coach du DBHB (aujourd’hui DMH), Pierre Terzi est
licencié depuis 1999 au Cercle Dijon Bourgogne, club dans
lequel il a assuré de multiples fonctions. À la tête de l’équipe
première en 2005, Pierre Terzi avait été à deux doigts de ramener
un trophée européen dans la cité des ducs, lors d’une finale
perdue de seulement deux buts face aux Allemandes du Bayer
Leverkusen en coupe Challenge. La préparation physique est
aujourd’hui sa grande spécialité au CDB, tout comme en équipe
de France et dans son métier de formateur au Creps de Dijon.
« En club, la préparation physique demande un important travail
à l’intersaison et pendant chaque trêve, avec parfois trois séances
quotidiennes pour toute l’équipe. En cours d’année, le suivi des
athlètes est davantage individualisé », indique Pierre Terzi. Au
sein du Creps, le Dijonnais travaille avec de futurs éducateurs
destinés à rejoindre un club sportif ou un centre de remise en
forme.

SUR LE TOIT  
DU MONDE

pierre terzi fait partie du staff
de l’équipe de France féminine
de handball, qui a décroché le titre
suprême il y a quelques semaines.

« REPARTIR DE L’AVANT »
> n’occultant pas les difficultés actuelles du cDb
en division 1, Pierre terzi espère voir son club de cœur
repartir rapidement de l’avant pour, peut-être un jour,
retrouver le top 3 du championnat. « Tout le monde
l’espère et y croit dur comme fer, il y avait encore
2000 personnes au palais des sports lors de notre
dernier match à domicile avant les fêtes de fin d’année.
Notre club a une histoire, il mérite de retrouver
son lustre d’antan. »



en course pour la montée ! Le Dijon Métropole Handball est
idéalement placé pour s’offrir une fin de saison palpitante.
Cinq victoires et deux nuls lors des sept dernières rencontres

de championnat ont propulsé les handballeurs en haut du classement.
À l’issue de l’exercice, l’équipe championne compostera son ticket
pour l’élite, tout comme le vainqueur des futurs play-offs qui réuni-
ront les deuxième, troisième, quatrième et cinquième de proligue.

La trêve hivernale est désormais terminée, la rentrée va s’effectuer
samedi 10 février à Nice, devant la seule équipe ayant fait tomber
le DMH au palais des sports cette année. Les hommes de Jackson
Richardson évolueront devant leur public samedi 17 février à 20h30
lors de la réception de Cherbourg. 
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page Facebook « DMh - Dijon Métropole handball ».

DANS 
LE BON 

TEMPO
Auteur d’une très belle

première partie de saison,
le DMh pointe en deuxième

position de proligue,
à seulement deux points

d’Istres.

C’EST LEUR DESTIN
> le handball se joue en famille chez les naudin. Pierrick,
capitaine et meilleur buteur du Dijon Métropole handball, a été
rejoint cette saison par ses frères Paul et hugo. Actuellement au
centre de formation, les deux jumeaux effectuent régulièrement
des sorties en équipe première et gagnent progressivement du
temps de jeu. complémentaires sur le terrain, les trois sportifs
comptent un autre frère, théo, qui porte aujourd’hui le maillot
du handball club beaunois.

ULRICH CHADUTEAUD, 
ENTRAÎNEUR ADJOINT
> « Nous sommes satisfaits de cette phase aller,
le groupe a très bien rebondi depuis la défaite
contre Nice à la mi-octobre. Ce revers à domicile
nous a fait très mal mais nous a permis de repartir
de l’avant. Il va falloir maintenir cette même
dynamique dès la reprise, engranger le plus
de points possible pour réaliser l’objectif fixé
en début de saison, à savoir une qualification
pour les play-offs, au minimum. »
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La coupe du monde épée dames juniors fait son
retour à Dijon pour deux jours de compétition.
Près de 120 tireuses des cinq continents sont
attendues pour cette ultime épreuve sélective pour
les championnats du monde. La première journée
sera dédiée aux épreuves individuelles, la seconde
marquera l’entrée en scène des équipes.
Le public pourra assister librement et gratuitement
à ces rencontres de très haut niveau.

À LA POINTE
DE L’ÉPÉE

le Cercle hippique dijonnais labellisé
le cercle hippique dijonnais vient
d’obtenir le label sport études de la
fédération française d’équitation.
les compétences et capacités d’accueil
de l’établissement permettent aux
jeunes cavaliers d’allier une scolarité
classique avec la pratique intensive
de l’équitation et de la compétition.
cerclehippiquedijonnais.ffe.com

Roller de vitesse
le club du rsDb organise une compétition de roller de vitesse,
l’ultime rendez-vous avant les championnats de france de la
discipline. Des épreuves de fond, du tour lancé, des courses
de vitesse et à l’américaine sont au programme de la journée.
Près de 150 athlètes de tout l’est de la france sont attendus,
des catégories super mini à vétérans, pour un spectacle garanti
et gratuit.
Samedi 17 février de 9h à 18h à la salle André-Sellenet.
rollerskatingdijonbourgogne.fr ou page Facebook 
« Roller Skating dijon Bourgogne – RSdB ».

les dijonnais font du ski
le Dijon ski club et l’usc Dijon ski organisent des sorties loisirs
encadrées par des moniteurs fédéraux bénévoles. Des sessions
ouvertes à tous sont proposées chaque samedi à Métabief.
Des transports seront assurés vers courchevel (3 et 4 février)
et Morzine (11 et 12 mars), un stage sera proposé aux jeunes
de 8 à 16 ans également à Morzine (du 9 au 14 avril). le Dijon
ski club se rendra à aussi tignes-les Arcs (31 mars, 1er et 2 avril).
l’usc Dijon ski se déplacera à l’Alpe d’huez (17 et 18 mars)
avant d’organiser la coupe de la ville de Dijon à courchevel
(31 mars). le transport en bus, les forfaits, l’encadrement, voire
la demi-pension et l’hébergement sont inclus dans les formules.
l’adhésion à l’un des deux clubs dijonnais permet de bénéficier
de réductions individuelles dans certaines stations durant
l’intégralité de la saison.
dijonski.clubffs.fr, uscdski.clubffs.fr

danse sur glace
l’Académie des sports de glace Dijon-bourgogne prépare
le trophée cassis, un tournoi inter-régional de danse sur glace
qualificatif pour les championnats de france à viry-châtillon
en avril. les enchaînements chorégraphiques de 120 patineurs
de toutes catégories seront évalués, l’entrée sera libre et
gratuite durant les deux journées de compétition.
Samedi 24 et dimanche 25 février de 8h à 18h30
à la patinoire municipale. club.quomodo.com/ASgdB 
ou page Facebook « Asgdb dijon ».

Apprenez à nager
l’Alliance Dijon natation organise, durant les vacances scolaires
d’hiver, du 12 au 23 février, l’opération « J’apprends à nager »
mise en place par le ministère des sports en partenariat
avec la fédération française de la natation. Au programme :
familiarisation avec l’eau et apprentissage progressif de la nage
pour évoluer finalement en sécurité dans l’eau. A l’issue du
stage, il est possible de passer le « sauv’nage », premier niveau
des diplômes mis en place par la fédération. ce stage de
natation gratuit est destiné aux enfants de 6 à 12 ans
(avant l’entrée en sixième) ne sachant pas nager.
inscriptions : dijonnatation.com

un rendez-vous international
d’escrime se tient les 17 et 18 février
au palais des sports.

samedi 17 et dimanche 18 février à partir de 9h au palais des sports. 
escrime-aspttdijon.com

initiations au roller
AM sports organise des stages de roller
pendant les vacances d’hiver. l’après-midi
sera réservé aux jeunes de 8 à 13 ans,
des soirées découverte seront dédiées
aux adultes. Des cours de baby-roller
seront proposés aux plus jeunes
en matinée, dès l’âge de trois ans.
du 19 au 23 février 
au gymnase kennedy. 
amsports.fr
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PouR le gRouPe SoCiAliSte, RAdiCAl de gAuCHe,
CitoYen et APPARentéS

PouR le gRouPe deS éluS eelv

PouR le gRouPe deS éluS CentRiSteS et démoCRAteS de diJon,
gRouPe diJon modem

Place forte du paysage culturel dijonnais depuis plus
de 20 ans, La Vapeur nouvelle génération ouvre ses
portes le 7 février après 18 mois d’un ambitieux
programme de rénovation et d’extension. Plus qu’une
simple salle de concerts, La Vapeur est un espace
vivant de diffusion, de création et de formation
musicale, un espace de promotion de la culture pour
tous, ouvert sur sa ville, sur son quartier, qui œuvre
pour l’intérêt général. Appréciée des Dijonnais pour
sa programmation exigeante de musiques actuelles,
c’est également un moteur de l’animation culturelle
de la ville grâce à des partenariats avec les associations
locales et l’organisation de concerts « hors les murs »
à l’occasion de la fête de la musique ou encore du
festival GéNéRiQ. Cet esprit, cette ambiance propres
à La Vapeur ont été conservés, confortés.  
Plus grande, avec l’extension de la première salle
désormais d’une capacité de 1200 places et la création
d’une seconde salle, plus intime, de 230 places.
Plus moderne avec une technique et une acoustique

plus performante. Plus accueillante avec des nouveaux
espaces réservés à la médiation et à la formation
artistiques et des studios de répétition rénovés et
agrandis. Plus ouverte sur le quartier grâce à sa
nouvelle architecture avec un parvis lié à l’avenue
Stalingrad pouvant accueillir des manifestations et un
espace accueil-bar indépendant des salles de concerts.
Ce nouvel équipement s’inscrit dans une volonté
politique de la municipalité de maintenir une offre
culturelle de qualité accessible à tous. Avec le Zénith,
l’Opéra, La Minoterie, le musée des Beaux-Arts,
Le Consortium, la future Cité internationale de la
gastronomie et du vin, ses espaces d’exposition et
son centre d’interprétation de l’architecture et du
patrimoine, La Vapeur nouvelle génération contribue
au rayonnement de notre ville et fait de Dijon la
capitale culturelle incontestée de Bourgogne-Franche-
Comté.

Nathalie Koenders, première adjointe au maire de Dijon,
présidente du groupe SRC et apparentés
Christine Martin, adjointe au maire de Dijon 
déléguée à la culture, à l’animation et aux festivals
François Rebsamen, Georges Maglica, Colette Popard,
Pierre Pribetich, Françoise Tenenbaum, Anne Dillenseger,
Nuray Akpinar-Istiquam, Jean-Patrick Masson, 
Lê-Chinh Avena, Jean-Claude Decombard,
Sladana Zivkovic, Joël Mekhantar, Jean-Yves Pian,
Lydie Pfander-Meny, Hélène Roy, Dominique Martin-Gendre,
Christophe Berthier, Mohamed Bekhtaoui, Denis Hameau,
Badiaâ Maslouhi, Claire Tomaselli, Océane Charret-Godard,
Hamid el Hassouni, Lionel Bard, Benoît Bordat, 
Aline Ferrière, Charles Rozoy, Hyacinthe Diouf, 
Delphine Blaya, Jehan-Philippe Contesse.
Groupe socialiste, radical de gauche, citoyen et apparentés
8, rue de la Chouette, 21000 Dijon
03 80 36 41 77
groupemajcm@orange.fr

Le bio progresse et représente près de 6 % des terres
agricoles en France. L’agriculture biologique est
reconnue comme la meilleure solution pour nourrir
la planète sans risques pour la santé, pour produire
sans détruire notre environnement et pour créer des
emplois. Pour renforcer cette dynamique vertueuse,
les choix politiques pour la restauration collective
sont déterminants au moment où la quasi-totalité
des Français-e-s sont favorables à l’introduction
d’aliments bio, locaux et de saison. À Dijon, notre
mobilisation et notre volonté politique ont produit

rapidement de bons résultats alors que nationalement
la part du bio dans les cantines scolaires représente
3 % des achats alimentaires. En 2014, le bio
représentait environ 11 %. Il atteint désormais
23,85 %. Notre travail va se poursuivre. Nous
l’inscrirons dans la politique agricole et alimentaire de
Dijon métropole qui, sur notre impulsion, a engagé la
création d’une légumerie et un projet alimentaire
territorial avec l’ensemble du monde agricole dont
les paysans bio.

Patrice Château, Christine Durnerin, Catherine Hervieu,
Stéphanie Modde, Frédéric Faverjon, Sandrine Hily
Groupe des élus EELV de la municipalité de Dijon
14, avenue Jean-Jaurès, 21000 Dijon
Tél : 09 61 68 76 95
groupe-ecologie-verts@wanadoo.fr
http://21.eelv.fr/

La ville de Dijon est l’une des quatre cités de la
gastronomie choisies par l’État pour promouvoir le
Repas gastronomique des Français inscrit sur la liste du
Patrimoine immatériel de l’humanité. La complémentarité
est de mise entre Tours, Lyon, Paris-Rungis et Dijon,
chaque ville s’étant vu attribuer un thème majeur à
défendre. Pour notre ville, ce sera la dimension vineuse
du repas. Une superbe vitrine à l’international pour
notre ville renforcée par l’obtention d’un deuxième label
Unesco, celui des Climats du vignoble de Bourgogne.

Mais aussi une vitrine pour tous les sites touristiques de
Côte-d’Or et de notre grande région, qui peuvent
légitimement espérer des retombées grâce au million de
visiteurs attendus sur le site. Les villes partenaires du réseau
des cités louent la qualité de notre projet et notamment
notre montage financier essentiellement porté par le privé.
Dans ces villes, tous les élus soutiennent leur cité. Il est
regrettable qu’à Dijon, certains élus municipaux, ancrés
dans une vision archaïque de la politique, continuent
encore à freiner ce magnifique projet.

François Deseille
Groupe des élus centristes et démocrates de Dijon, 
groupe Dijon Modem
78, rue Devosge, 21000 Dijon
03 80 23 38 14
groupe-modem@orange.fr



La police municipale et nationale est exsangue et
fonctionne en mode dégradée. Toujours pas assez
d’effectifs, des rythmes de travail effrayants, des
conditions matérielles déplorables face à une
délinquance urbaine importante. Malgré une
autosatisfaction de Monsieur Rebsamen sur la gestion
de Dijon, nous nous interrogeons fortement sur notre
sécurité, premier devoir d’un maire à l’égard de

ses administrés. Nous pourrions susurrer à l’oreille
de ce dernier une police mieux armée, mieux lotie,
mieux payée, plus d’effectifs et de caméras afin
de l’aider dans ses tâches quotidiennes. Devant
l’insécurité, un chômage important, une grande
pauvreté et une immigration de masse non contrôlée,
pourrions-nous faire face en Côte-d’Or à de grands
débordements ?

Frédéricka Desaubliaux 
Groupe Dijon Bleu marine

L’état déplorable de la voirie et en particulier des
trottoirs de notre ville est bel et bien une réalité,
un point noir dans la gestion de notre ville par la
majorité socialiste. Cet enjeu ne fait pas partie de
ses priorités. Hors quelques cas particuliers (axes
du tramway, piétonisation), il n’y a pas eu
d’investissement sur la voirie depuis la précédente
municipalité ! L’investissement dans la rénovation
de la voirie est le parent pauvre. L’entretien est
insuffisant avec des effectifs de plus en plus réduits
tandis que le transfert à la métropole se traduit par
un déficit de proximité. Les revêtements des trottoirs
sont disparates et dégradés. Certains marquages au
sol ont disparu, des panneaux de rue sont hors
d’usage. Ce n’est pas étonnant, eu égard au faible
budget consacré à la voirie pour l’ensemble de la
métropole, soit 7 millions d’euros en 2018 quand
les communes y consacraient plus de 12 millions
avant les transferts de compétence de 2015. La

réglementation qui veut que chaque propriétaire
mitoyen contribue à la réfection de son trottoir est
obsolète mais toujours pas remplacée. Si l’entretien
de la voirie est négligé, que dire de sa propreté !?
Les déchets s’amoncellent, les déjections canines
et les mauvaises herbes prolifèrent. La majorité
témoigne chaque jour de son incapacité à embellir
Dijon. C’est l’image même de notre ville qui est en
jeu. Une chose est sûre : la majorité socialiste ne se
soucie guère du quotidien des Dijonnais, préférant
dépenser l’argent public dans des grands travaux
et des opérations de prestige. Il a même été affirmé
que les nids de poule ralentissaient la vitesse et
que les mauvaises herbes étaient le nouvel horizon
écologique. Il faut repenser les objectifs
d’aménagement de l’espace public en intégrant les
besoins et les techniques de notre temps, refondre la
réglementation, préparer un programme pluriannuel
de travaux et assurer un entretien exemplaire.

Emmanuel Bichot, président, Bernard Bonoron,
Stéphane Chevalier, Marie-Claude Mille, Chantal Outhier
Groupe municipal d’opposition Agir pour Dijon
43, rue Parmentier, 21000 Dijon
03 80 46 55 86
agirpourdijon@gmail.com

PouR le gRouPe AgiR PouR diJon

PouR le gRouPe diJon Bleu mARine

Nous connaissons tous la volonté du Maire et de sa
majorité de construire, voire de bétonner les différents
quartiers de Dijon. L’argument avancé est de faire
croître la population et d’atteindre à travers un Plan
Local d’Urbanisme l’objectif des 25 % de logements
sociaux pour les zones tendues. Il s’agit plus certaine-
ment de renforcer sa majorité socialiste dans des quar-
tiers qui lui sont défavorables et d’augmenter la recette
fiscale de la ville. Or en catimini Dijon est passé de
l’obligation de 25 % de logements sociaux à 20 %. En
conséquence l’obligation réglementaire sera atteinte
avant la fin du mandat soit en 2020. C’est pourquoi, en
tenant compte des espaces libres à la construction

laissés par les anciennes friches militaires, hospitalières
et les trop nombreuses friches industrielles comme les
anciens sites des abattoirs, d’Amora, des Minoteries…
nous demandons au Maire de Dijon de donner la
priorité de construction sur ces zones inoccupées.
Ainsi nous proposons un moratoire sur les construc-
tions dans les quartiers les plus denses de la ville et de
facto une modification du PLU. Ceci afin de laisser le
temps aux différents secteurs de la ville de retrouver un
équilibre et de permettre, durant cette pause, de garder
intactes les spécificités et les ambiances de quartiers
appréciées de tous les Dijonnais.

Franck Ayache, François Hélie
Groupe Construire Dijon autrement

PouR le gRouPe ConStRuiRe diJon AutRement

La Vapeur, la salle de concert dédiée aux musiques
actuelles, rouvre ses portes après 18 mois de travaux.
Située avenue de Stalingrad, elle a été construite en
1995 par l’équipe municipale de Robert Poujade.
Sa rénovation permet d’augmenter sa capacité
d’accueil du public et d’améliorer les conditions de
travail des artistes. L’inauguration de la nouvelle
Vapeur est l’occasion de rappeler combien la culture
est essentielle dans une métropole comme Dijon.
Elle sera au cœur de notre projet. Parmi nos axes

de travail : la valorisation du patrimoine historique
de Dijon, l’ouverture assumée à l’art contemporain,
la lecture publique, la participation active de tous
les Dijonnais (chacun selon ses aspirations) à la
dynamique artistique... Nous proposons que la culture
soit au cœur de la revitalisation du centre-ville car
celui-ci est un écrin exceptionnel qu’aucun centre
commercial périphérique ne pourra jamais égaler.
Dijon l’Alternative incarne une opposition
constructive, équilibrée et moderne.

Laurent Bourguignat
Virginie Voisin-Vairelles
Groupe Dijon l'alternative
contact@bourguignat.fr

PouR le gRouPe diJon l’AlteRnAtive

TRIBUNES

42 I DIJON MAG N°309 FÉVRIER 2018






